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INVARIANTS;
PAR M. DE BLERZY,

Directeur des lignes télégraphiques à la Rochelle.

4. On lit, page 200 de la Théorie des déterminants,
du Dr Brioschi (traduction Combescure) que les inva-
riants <f d'une fonction
(1) fn={aOy al9 . . . , an)(-r,y)n

doivent vérifier les équations diflërentielles

( 3 )

et

(3)

La seconde de ces équations différentielles par sa
texture et par son mode de formation est symétrique de
la première par rapport à (at, an_t), c'est-à-dire qu'elle
se déduit de la première par la substitution de an^t à aL,
pourvu que <p soit symétrique. La condition de symétrie
mise à l'équation ( 2 ) suffit donc pour caractériser les
invariants.

JLe savant traducteur de l'ouvrage cité ajoute :



« M. Cayfey a prouvé qu'une feulç équatiqn différen-
tielle jointe h la condition d'homogénéité peut
cer les deux équations dont il Vagit, »
doit probablement s'étendre tant auiç indices qu'aux
exposants.

2. Une fonction paire ƒ,,„ a un invariant du 2e degré
qui est
11\ *j 2 2m (201 — i)

2 * Ï . 2 . . . W

I,w est symétrique et satisfait l'équation ( 2 ) ; la vérifica-
tion est facile.

3 . Une fonction impaire f%m+i a un invariant 4 e dçgré
qui est

I8m étant l'invariant du 2e degré de

I'Jm étant l'invariant du 2e degré de

/»« («1, Û2 , . . . , am+< ) (*, r)2 w-

On peut écrire cet invariant sous la forme suivante

+ a2.fl2 «,*+,-+-... j — 4Ï2«r,*

où a, se déduit de a ^ par la fprmufô

et «i = 2 m — 1.

(*) lJm c'est 9. Tu.



( 3o3 )
i* symétrique sous les deux formra que ©pus

venons de lui donner, et la vérification de F équation dif-
férentielle { % ) s'en fait aisément en ayant égard à

2 dlim

(7)

4. La fonction paire f^m a un invariant du degré
qui est

(à démontrer).

5. Il serait bon que les invariants fussent toujours
écrits d'une manière uniforme, par exemple, sous la
forme que leur donnent les formules ci-dessus. En em-
ployant la notation habituelle (*), on a, pour le 2 e degré

I2=r ac—b* ou Ij=r « b
b c l '

pour le 3e degré,

pour le 4e degré,

et

c d e

pour le 5e degré,

\kz=zae —

abc

b c d s= ace H- % bcd -~- b*e — acPc? ;

(*) Alors on remplace a9 par «, a, par fc, a, par c, a, par d, etc. Tu.



Les équations différent!elles de condition sont, pour
le 5e degré)

dl .dl _ dl

et
_ r f l . dl OJdl dl rdl
5 b — -+-4c ̂ 7 -f- 3rf — -h 2c — -h ƒ — = o.

cfa ^ ^0 é/c dd de

En vérifiant, au moyen de ces équations, l'invariant
I8 que nous venons d'écrire, on verra clairement que
la condition de symétrie peut être substituée à Tune
d'elles.

Note du Rédacteur.

Premier exemple. Soit n = 4 \ par conséquent m = 2.
On a

Premier invariant.

L'équation (2) développée est

/ v dy d® _ do , d<p

(2 ^r + ̂ T^+^r + ̂ ' r^0 '
aa , afl2 «^3 "^4

rf» . dff c dff . d m
éfa t ^ é/fl2 Û?«3 ^«4

faisant les substi tut ions, l'équation (2) se vérifie.

Deuxiem e in va rian t.

cp = I4 = a0 a2 ak H- 7.ax a2 a%— a\ aK— a0 a\— a



( 3<>5 ) "
substitutions vérifient l'équation (2).

Deuxième exemple :

n = 3 ; m = 1;

dl, dl2 dl2\, .

c'est l'équation (5) développée

dï2
= — 2öf,; — - = a 0 .

{ aa7

Substituant, on trouve

L'équation (2 ) développée est

dtù dra do
fl« -p- -I- 2«, ^ - -h 3ö a —T- = O.

Faisant les substitutions, elle se vérifie de même pour I8.


